
Compagnon du devoir, Matéo Fontaine entame son tour de France à 17 ans pour devenir plâtrier 

Matéo Fontaine sait qu’il veut devenir plâtrier depuis le collège. Cet adolescent, originaire de 
Tournavaux, a intégré les Compagnons du devoir.

Adoubé 
début décembre 2025 par ses pairs, Matéo a intégré la grande famille des Compagnons du devoir.
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À sa sortie du collège les Deux Vallées de Monthermé en juin 2023 avec son brevet en poche, Matéo 
Fontaine savait déjà le métier qu’il allait exercer : artisan plâtrier. C’est décidé. En septembre de la 
même année, alors qu’il n’a que 15 ans, l’adolescent domicilié dans le petit village de Tournavaux, 
intègre la maison des Compagnons du devoir à Strasbourg. Du jamais-vu si jeune dans la vallée de la 
Semoy ! 

Conforté dans sa vocation avec un bon dossier scolaire, Matéo parvient à vaincre ses appréhensions 
et à s’intégrer dans cette grande famille soudée et disciplinée qui cultive autant le savoir-être que le 
savoir-faire. « Passer du collège à la maison des Compagnons du devoir fut de l’ordre d’un choc 
thermique », convient le jeune homme qui a mis toute son énergie dans une formation en 
alternance de deux ans à l’issue de laquelle il a décroché un CAP plâtrier plaquiste l’été 2025. 

Toulouse puis un tour de France 

« Chez les Compagnons, quel que soit le niveau de chacun, on ne te juge pas. Personne n’est au-
dessus de l’autre. Nous sommes tous considérés à égalité par nos enseignants, souligne le jeune 
Ardennais. L’intégration, le mode de vie, l’apprentissage se font naturellement. Tant et si bien que 



cette maison est devenue ma seconde famille. De belles histoires d’amitié et des liens très forts se 
sont créés en dehors de notre apprentissage. » 

Chez les Compagnons, quel que soit le niveau de chacun, on ne te juge pas. Personne n’est au-
dessus de l’autre 

Matéo Fontaine 

Dans la continuité de son cursus, le jeune Matéo Fontaine a rejoint en septembre 2025 la maison des 
Compagnons du devoir de Toulouse dans l’optique de se lancer dans un tour de France. « Sous 
contrat, je me suis engagé à vivre dans la maison des Compagnons en permanence jusqu’en juillet 
2026 au rythme d’un mois dans une entreprise de Toulouse pour une à deux semaines d’école. » 

Des règles strictes 

La mode de vie de la maison toulousaine et les valeurs qui animent ses 104 compagnons imposent 
des règles à respecter. « C’est à nous d’entretenir notre maison, explique le jeune Ardennais. À l’heure 
des repas, nous devons échanger dans un langage respectueux et porter un pantalon de ville avec un 
polo ou une chemise. Le téléphone est banni pendant la formation et les repas. Je n’ai jamais vu 
quelqu’un s’opposer à ces règles. » 

Matéo a vécu son premier rite initiatique début décembre 2025 : l’adoption. Cette cérémonie avec 
remise de sa couleur (long ruban imprimé de symboles) et de sa canne lui a permis de se lancer 
oƯiciellement sur le tour de France après avoir passé 50 heures en deux semaines à concrétiser un 
projet sur son temps libre. « Pour être adopté, nous devons réaliser un travail dans et pour la maison 
qui nous accueille. Soit un travail de rénovation ou une maquette présentée à notre corporation. C’est 
un passage obligé pour montrer son niveau et degré de motivation. J’ai réalisé deux cloisons de A à Z 
pour agrandir une pièce et délimiter une autre. » 

Depuis son adoption, le jeune Compagnon du devoir est appelé par son nom de province : 
l’Ardennais ! Un rituel obligatoire au sein de chaque corporation. Cette aventure compagnonnique 
durera entre 4 à 6 ans et lui oƯrira la possibilité de partir un an à l’étranger. « Je vise le Canada à mes 
19 ans, espère Matéo qui aimerait mettre un jour son savoir-faire au service des monuments 
français. La vie peut me réserver de belles surprises. La preuve ! Après leur tour de France, des 
compagnons couvreurs ont traversé l’Atlantique pour rénover la torche de la statue de la liberté à New 
York. » 

 


